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Éditorial
Par Jacques de Guillebon

Ni Allah, ni César : Dieu
un côté, un faux Dieu qui se prend pour 
César. De l’autre, César qui se prend 
pour Dieu. On l’aura compris : Allah ou 
la République. Nous voilà prisonniers 
et bien punis. En apparence.

En apparence seulement, car peut-être « le voici maintenant 
le moment favorable, le voici maintenant le jour du salut » 
(saint Paul). Nous serions sommés de prendre notre parti 
de fiers républicains et laïcards vertueux, du côté de la 
liberté, dont qui elle est et pour quoi faire, personne ne nous 
a encore avertis – du moins du côté des « humanistes ». Le 
mot lui-même semble leur suffire. Mais il ne leur passe pas à 
l’esprit qu’ils soient en train de nous infliger une injonction 
contradictoire, celle qui consiste à nous voler nos enfants 
pour leur apprendre, de force s’il faut, à l’école-de-la-répu-
blique, les rudiments de la liberté d’expression. Ainsi cette 
triste farce démocratique échoue 
dans Charlie. Tu mourras pour une 
caricature du faux prophète ou rien. 
C’est là leur Stimmung.

Mais ces imbéciles ne voient 
pas qu’ils survolent un nid 
de coucou, c’est-à-dire du 
vide. Leur liberté de conscience, 
où est-elle quand ils n’ont plus de 
conscience, prêts comme ils le sont à 
détruire leurs foetus et à abattre leurs 
vieux ? Leur liberté de pensée, où est-
elle quand aucun livre ne leur tient 
dans les mains plus de cinq minutes, 
soit qu’ils n’y comprennent rien, 
soit qu’ils soient en entier désaccord 
avec les idées de ces anciens qui, 
lors même qu’ils n’étaient pas nés, 
déjà les condamnaient ? Leur liberté d’expression, en quoi 
consiste-t-elle, sinon dans la dénonciation du voisin dont les 
propos les ont heurtés ? Leur liberté de religion, n’en parlons 
pas, puisqu’ils n’en connaissent ni n’en possèdent aucune.

Aussi cette République s’apprête à rapter vos enfants pour 
ne leur rien enseigner et les livrer, évidés, aux appétits du 
monde.

Mais nous ne sommes pas des imbéciles (en tout cas pas 
tout le temps), ni des traîtres (ça, jamais) ni des lâches ou 
des aveugles, et nous voyons bien où est le premier ennemi, 
celui qui a juré de nous rayer de la carte de l’histoire, qui est 

déjà là et déjà passé – pardon, monsieur le président – et 
qui s’appelle l’islam. Nous ne sommes certes pas assez sots 
pour nous attaquer d’abord à la « république humaniste », 
celle qui n’a tellement rien à dire qu’elle ne ferait pas de mal 
à une mouche. Néanmoins, nous savons que c’est à son lent 
travail de sape contre la vérité et la liberté réelle que nous 
devons notre situation de serfs, et que, malgré ce qu’a dit M. 
Macron dans une belle phrase qui le dépassait, savoir que la 
France était un pays où les lumières ne s’éteignaient jamais, 
elle les a bien éteintes dans le ciel, croyant qu’on ne les rallu-
merait pas. Or, le temps du temporel seul – qui fut celui du 
XX

e siècle, jusqu’à ce que des guerriers comme Jean-Paul  II 
par exemple viennent jeter à bas cet édifice inhumain parce 
que trop humain – ce temps-là est bien fini et les crétins 
des temples à équerres et compas constatent violemment, 
trop violemment, qu’ils ne sont plus seuls dans cet univers 
et que leur entreprise qui ne pouvait réussir a échoué. Ils 

n’étaient pas prêts. Ils pensaient finir 
leurs jours peinards aux alentours 
d’un panthéon dont les cadavres les 
accusent, sépulcres blanchis. Ils sont 
bien les enfants de ces monstres révo-
lutionnaires qui condamnèrent les 
prêtres à l’exil. Les voilà bien seuls 
avec leur femme sans tête.

Mais nous, nous savons où est 
la solution, nous la connais-
sons bien cette identité de 
la France qu’ils cherchent, 
invoquent et ne trouvent pas. 
Et elle ne gît pas dans des défilés 
militaires, quoiqu’ils soient beaux, 
ni dans des cérémonies nécroman-
ciennes où l’on déterre de grands 
morts pour les renterrer ailleurs sous 

les voûtes d’une ancienne église qu’on a rebaptisée mastaba 
de la République. Nous savons qu’elle se tient dans ces âmes, 
dans ces consciences inviolées, qui ont su depuis 2000 ans 
ne plus adorer César pour rendre le vrai culte, sans détruire 
la cité. Au moment même où l’on nous accuse d’identita-
risme, de repli sur soi, nous sommes les seuls qui sachent 
que le chemin, s’il passe par les inquiétudes du temps, n’a de 
sens que par son but qui est plus haut, et que sans chrétienté 
il n’y a pas de France ; et que sans France il n’y a pas d’exer-
cice de la chrétienté.

Aussi nous sommes des dépositaires, des lieu-tenants. Avant 
l’aurore. ◆

d’

Or, le temps du temporel 
seul est bien fini et les 
crétins des temples à 
équerres et compas 

constatent violemment, 
qu’ils ne sont plus seuls 

dans cet univers et que leur 
entreprise qui ne pouvait 

réussir a échoué.
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Le zèbre de Facebook, dont Gabriel 
Robin nous révèle l’existence, n’intéres-
sera pas les zoologistes professionnels, 
mais nombre de vos lecteurs, assuré-
ment. Mes sources divergent. Le zèbre 
n’est pas l’ennemi du pervers narcissique 
mais, au contraire, sa victime préférée, 
qui lui permet de se soulager de son mal-
être (il est extrêmement malheureux et 
très seul) par le harcèlement et la cruau-
té. Au début, le zèbre est aveugle et ne 
devine rien, car le pervers fait tout pour 
paraître bienveillant. Quant à l’humour, 
il en a beaucoup et il est, justement, au 
second degré (et donc souvent difficile 
à comprendre). Vous vous demanderez 
peut-être si, lors d’une cérémonie de 
mariage, je porte avec ma jaquette, un 
pantalon… à rayures"! – MD

Bon, autant le dire, j’attends désor-
mais la livraison de la revue avec 
l’impatience comparable à celle de l’ado-
lescent, qui entre deux livres de Tabarly 
et de Moitessier, attendait sa revue de 
navigation.

Il est toujours difficile pour celui 
qui se trouve gagné par un phénomène 
d’addiction, d’en décrire les causes, et, 
quand l’addiction permet d’échapper à 
la médiocrité bien pensante de la reli-
gion progressiste à tous crins, on n’a 
vraiment pas envie de se soustraire au 
produit créant la dépendance.

Bien sûr, la lecture de votre revue 
me permet d’approfondir un corpus 
d’idées partagées par la majorité de vos 
lecteurs. Mais vous savez aussi ébranler 
mes certitudes, et c’est un travail salva-
teur et sain dans ce monde de conformi-
té"; en me proposant un autre angle de 
vision sur certaines problématiques, ce 
qui sans toujours faire changer ma pos-
ture intellectuelle initiale l’enrichit.

Vous savez aussi donner la parole à 
des esprits libres et provocateurs, qui de 
leur posture en apparence instable, tels 
Rimbaud ou Verlaine jadis, interrogent la 
postmodernité sur sa vacuité avec luci-
dité et profondeur.

Au final, challenge réussi": vous êtes 
« incorrects » dans un monde qui veut 
nous enfermer dans la normalité bien 
pensante mondiale. Et c’est peut-être 
cette délicieuse mais enrichissante 
incorrection, qui au-delà de vos articles 
pertinents, vous rend à mes yeux si 
nécessaires. À l’image de Marion Maré-
chal, dans une démocratie où les idées 
ne vivent plus, et non même plus le droit 
de s’entrechoquer librement, vous créez 
vous aussi un espace, un espace de liber-
té dont j’aime à ce qu’il me nourrisse et 
me dérange parfois. Merci. – PhO

Vous êtes les meilleurs tant dans le 
fond que dans la forme. Continuez. – JR

J’en profite pour vous dire que votre 
revue est vraiment très très revigorante, 
surprenante, drôle et que j’ai grand plai-
sir à vous lire. – M-HV

Félicitations à Jacques de Guillebon 
pour son éditorial. Un vrai cordial pour 
moi. Je diffuse. – Ph du R de B
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